
Mr. SACASA (Nicaragua) hoped that in view of 
the importance of the mattel', the Committee 
would not oppose the justified request of 
Peru. 

iOO 

Mr. Mu~oz (Argentina) stated that his de­
legation warmly supported tho Peruvian request. 
It seemed to him that if the Philippine delegation 
thought a certain delay neceasary in order to 
prepare its re ply to the Secretary-General' s 
report, the Comrnittee was morally bound to 
grant it. 

On the other band, Mr. Mufioz wished to 
point out that the speed at wh .ch the Committee 
was pursuing its work put a sb ain on the smaller 
delegations which it would be difficult for them 
to bear for any length of tirne. It was true 
that the working documents were being distri­
buted in time, but the great numher of meetings 
left the representatives with very little time 
to study those documents. In conclusion 
Mr. Mui'ioz asked for the adjournment of the 
meeting. 

The Argentinian proposal for adjourmnent was 
urumimou~ly adopted. 

The consideration of tlw quest;'on of tlie adoption 
of the Spanish. [{Znguage as o1•e of th.e u:orking 
languages of the General Assern.1ly, was postponed 
until the following week. 

The meeting rose at 4 .3 5 p.m. 

HUNDRED AND FOlRTEENTII 
MEETING 

Held at the Palais de Clunllot, Paris, 
on Friday, 1 October 1948, :tt 10.30 a. m. 

Chairman : Mr. L. D. W 1LGJ:ESS (Canada). 

23. Adoption of the agenda 

The CuÂJRMAN expressed th•l hope that the 
Committee would be able to fir.ish consideration 
of the three items on the agenda by the morning 
of 2 October. 

Mr. REY (Belgium) requeste«L that discussion 
of item 2 sbould be deferred until the following 
day, as his delegation was preparing a draft 
resolution on the suhject. 

Mr . DESAI (lndia) made a similar request re­
garding item 3, but, at the Ch ürman's request, 
agreed that discussion of the item 3 should begin 
at the afternoon meeting. 

The agenda, as amended in OA~cordance with tl~e 
abooe obseroo lions, Wtl$ acfo.pted. 

M. SACASA (Nicaragua) espère que, étant donné 
l'importance de la question, la Commission ne 
s'opposera pas à la demende justifiée du Pérou. 

M. Mu~oz (Argentine) déclare que sa déléga­
t ion appuie la demande du Pérou. ll lui semble 
que si la délégation des Philippines estime deYoir 
disposer d'un certain délai pour préparer sa 
réponse au rapport du Secrétaire général, la 
Commission a l obligation morale de le lui accor­
der. 

D'autre part, M. Muiioz tient à faire remarquer 
que le rythme accéléré auquel la Commission 
poursuit ses travaux soumet les petites déléfta­
tions à un effort qu'il leur sera dillicile de main­
tenir. Il est vrai que les documents de travail leur 
sont communiqués en temps voulu, mais le 
nombre des séances ne laisse pas aux représcn­
ltants le temps matériel de les étudier. M. Muiioz 
conclut en demandant l'ajournement de la séance. 

La motion d' ajounwment de l'Argentine est adoptJe 
a l'utUlnùnité. 

L' eX(Jmen de la proposition de l'adoption de l' e.~ 
grwl comme l'une des langues de tmvail de l' Asu>m­
hlée générale est remis à la semaine suivante. 

La séance est levée à 16 h. 3 5. 

CENT-QUATORZIÈME SÉANCE 

Tenue au Palais de Chaillot, Paris, 
le vendredi 1" octobre 1948 , à 10 h. 30. 

Président : M. L. Dana W tLG RESS (Canada). 

23. Adoption de l'ordre du jour 

Le PRÉsiDENT exprime l'espoir que la Commis­
sion pourra terminer le 2 octobre au matin 
l'étude des trois points de l' ordre du jour. 

M. R EY (Belgique) demande que soit remise 
au lendemain la discussion du point 2, sa délé­
gation travaillant actuellement à établir un projet 
de proposition. 

M. DESAJ (Inde) fait la même requête en ce qui 
concerne le point 3, puis, à la demande du Prési­
dent, accepte que l'on commence la discussion 
du point 3 dès la séance de l'après-midi. 

L' ord1·e du. .ÎOf'1', modifié conf01·mément aux 
obsermtions qui pr-écèdent, est adtJpté. 
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24. Consideration of the organization 
of a United Nations postal adminis­
tration : report of the Secretary· 
Gener.d (A/655 and A/ 663) 

The Cauuu.N recalled the terms of General 
Assembly resolution 159 (Il), regarding a United 
Nations postal administration. The Secretary­
General bad reported on the question and was of 
opinion that it would be premature at the present 
time to establish such a postal administration. 
The Advisory Committee concurred in that con­
clusion but, in view of the advantages to the 
United Nations Organization Jikely to result from 
a postal administration, both from the financial 
and the publicity aspects, recommended that 
negotiations should be continued. 

ln the absence of Mr. Aghnides, Chairman of 
the Advisory Committee on Administrative and 
Budgetary Questions, Mr. Hsu (Vice-Chairman 
of the Committee) presented the Advisory Com­
mittee's report on the question. The estab­
lishment of a United Nations postal administra­
tion encountered considerable tecbnical diffi­
culties and even if those could be overtome, the 
resulting revenue to the United Nations would be 
little or nothing. Moreover, as an issue of stamps 
would necessarily have to be made in collabora­
tion with the United States postal authorities, 
whose working almost invariahly showed a deficit, 
there would be no financial advantages for the 
United Nations. Nevertheless. the Advisory Com­
mittee did not think the project should be 
abandoned; circumstances might alter in the 
future, and considerations other than financial 
might carry weight with the Assembly. 

It was also advisable to consider a possible 
revision of the Universal Postal Union's Consti­
tution which would permit the United Nations 
to become a full member. Finally, a special 
issue of national stamps might prove a source of 
considerable profit and provide usefuJ publicity 
for the United Nations. 

Mr. MACUADO (Brazil) recalled that, when the 
Argentine delegation bad presented its proposai 
in 1947 1 it had heen hoped that the United 
Nations would benefit both materially and morM 
ally when it was put into operation. The Sec­
retary-General's examinat ion of the quest ion 
showed that the material benefits would be nil. 
However, the position co uld change and he 
favoured further inquiries and negotiations. As 

1 See U.ffi.-iul ll•cord• rf the <rctmd feutQn of tilt Gr~~Rrol A"em· 
bly. 91st plcnary mct•tint;. 

24. Examen de la question de l'organi· 
sation d'une administration postale 
des Nations Unies : rapport du Se­
crétaire général (A/ 655 et A/ 663) 

Le P nÉSIDENT, apr·ès avoir rappelé les termes 
de la résolution 1 59 (Il) de l'Assemblée géné­
rait>, relative à l'organisation d'une administra­
tion postale des Nations Unies, déclare que le 
Secrétaire r:énéral n fait un rapport sur la ques­
tion et a conclu qu' il serait prématuré d'établir 
cette administration postale dès maintenant. 
LE' Comité consultatif approuve ces conclusions 
mais suggère que les négociations soient pour-­
suiYies, étant donné les avantages que l'Organi­
sation des Nations Unies pourrait retirer d'une 
administration postale, tant au point de vue de 
la propagande, que des recettes financières. 

En l'absence de M. Aghnidès, Président du 
Comité consultatif pour les questions admi­
nistratives et budgétaires, M. Hsu. (Vice-Prési­
dent du Comité) présente le rapport du Comité 
sur la question. La création d'une administration 
postale des Nations Unies se heurte à des diffi­
cultés techniques considérables et , même si l'on 
parvenait à les surmonter, le revenu qu'en 
tirerait l'Organisation des Nations Unies serait 
faible ou nul. Par ailleurs, une émission de 
timbres devrait nécessairement ~tre faite en 
collaboration avec l' administration des postes 
du Gouver nement des États-Unis; cette admi­
nistration étant en déficit de façon quasi perma­
nente, il n'en résulterait aucun avantage financier 
pour les Nations Unies. Néanmoins, le Comité 
consultatif ne pense pas que l'on doive aban­
donner ces projets. Les circonstances pourront 
changer avec le temps, et l'Assemblée peut 
s'inspirer de motifs autres que des motifs 
financiers. 

Il convient également de tenir compte de 
modifications éventuelles à la Consti tution de 
l'Union postale universelle qui permettraient 
à l'Organisation des Nations Unies d'en devenir 
membre de plein droit. Enfin, l'émission de 
timbres nationaux spéciaux pourrait être une 
source de profit appréciable et constituerait 
une propagande utile pour les Nations Unies. 

M. MAc HA DO (Brésil) rappelle que, lorsque la 
délégation de J'Argentine présenta son projet 
eo 19471, on pouvait espérer que sa mise en 
application profiterait aux Nations Unies, tant 
au point de vue matériel qu'au point de vue 
moral. Or, l'étude entreprise par le Secrétaire 
Hénéral montre que le bénéfice matériel serait 
nul. La situation étant toutefois susceptible 
d'évoluer, le représentant du Brésil désire que 

1 Voir les DocufMftll o.fficitù de la ~- aution tk l' ÂSSBm­

bUe glnba~, 91 • séance plénière. 
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regards special issues of national stamps, he 
shared the view of the Advisory Committee. 

Replying to the representative of Poland, 
Mr. Hm (Vice-Chairman of the Advisory Com­
mittee on Administrative and Budgetary Ques­
tions) stated that the League of Nations and the 
International Labour Office had concluded an 
agreement with the Swiss Government, by which 
those two organizations had, since 1938, re­
ceived Gfty per cent of the receipts from the sale 
of special issues of stamps made by the Swiss 
postal authorities. The Federal Government 
bad borne the cost of printing and sale. 

Mr. Hu16uo (Registrar of the International 
Court of Justice) informed the Fifth Committee 
that the Court had signed an agreement with the 
Netherlands Government for the issue of Nether­
lands surcharged stamps for the official cor­
respondance of the Court. The surcharge in 
question was : «Cour internationale de .Justice" 
in gold on certain issues of the ordioary Nether­
lands stamps . 

.Mr. G&NEM (France) was in sympathy with the 
Argentine proposai. Though it seemed obvious 
from the Secretary-General' s report that the 
project would not bring in large financial gains, 
it would nevertheless not become a new charge 
on the United Nations budget. Thus the moral 
benefit and value in terms of publicity resulting 
from the project would be rctained. 

He urged the General Assembly to request the 
Universal Postal Union to reconsider ils decision, 
and to accept the recommendations of the Advi­
sory Committee. 

Mr. YouNGEn (United Kingdom) shared the 
view of the French representative and of the 
Advisory Committee. There was no reason for 
the United Nations to refuse free publicity. 

Mr. REY (Belgium) also supported the Argen­
tine proposai. The Secretary-General's report 
(A/655), based solely on financial considerations, 
clearly showed that the project would not show a 
deficit. The Advisory Committee bad pointed 
out the other aspect, namely, its publicity value, 
which could bear comparison with sorne of the 
activities of the Department of Information. He 
asl<ed the Committee to approve in principle the 
establishment of a postal administration. 

Mr. MA.cnADO (Brazil), submitted the following 
draft resolution on behalf of the officers of 
the Committee : 

t02 

l'on poursuive les études et les négociations. 
En ce qui concerne l'émission de timbres natio­
naux spéciaux, M. Machado partage le point 
de vue du Comité consultatif. 

En réponse à une question du représentant 
de la Pologne, M. HsiA (Vice-Président du Comité 
consultatif pour les questions administratives 
et budgétaires) précise que la Société des Nations 
et le Bureau international du Travail avaient 
passé avec le Gouvernement suisse un accord, 
au terme duquel ces deux organisations rece­
vaient, depuis 1938, 50 pour 100 des recettes 
provenant de la vente de timbres spéciaux 
émis par l'administration suisse des postes. 
Les fra is d'impression et de vente étaient suppor­
tés par le Gouvernement fédéral. 

M. Humno (Greffier de la Cour internationale 
de Justice) informe la Commission que la Cour 
a signé avec le Gouvernement des Pays-Bas 
un accord prévoyant l'émission de timbres 
des Pays-Bas surchargés, destinés à la corres­
pondance officielle de la Cour. La surcharge 
«Cour internationale de Justice» est imprimée 
en caractères or sur certaines séries des émissions 
courantes de timbres des Pays-Bas. 

M. GANEM (France) exprime sa sympathie 
à l'égard de la proposition de l'Argentine. S'il 
semble évident, d'après le rapport du Secrétaire 
général, que l'opération n'apportera pas de 
gros bénéfices financiers, il n'en reste pas moins 
qu'elle n'entratnera aucune charge nouvelle 
pour le budget des Nations Unies. Ainsi demeu­
reront intacts le bénéfice moral et l'utilité de 
cette opération ~u point de vue de la publicité. 

Le représentant de la France insiste pour que 
l'Assemblée générale invitr. l 'll ninn nn<:t!>l .. 

.... 1 . - -

universelle à revenir sur sa décision et qu'elle 
approuve les conclusions du Comité consul­
tatif. 

M. Y ouNGER (Royaume-Uni) partage les vues 
du représentant de la France et du Comité 
consultatif. Il n'y a aucune raison pour que 
les Nations Unies refusent une publicité gratuite. 

l\1. REY (Belgique) appuie également la propo­
sition de l'Argentine. Le rapport du Secrétaire 
général (A/6 55), basé uniquement sur des 
considérations financières, prouve que l'opéra­
tion ne sera pas déficitaire. Le Comité consultatif 
fait ressortir d'autre part la valeur du projet 
au point de YUe de la propagande, valeur que 
l'on peut comparer avantageusement à celle de 
certaines activités du Département de l'infor­
mation. Il demande que la Commission se 
prononce en faveur du principe de l'établisse­
ment d'une administration postale . 

.M. MACHADo (Brésil) présente, au nom du 
Bureau de la Commission, le projet de résolution 
suivant : 



t1 The Fifth Committee recommends that the 
General Assemhly adopt the following resolution: 

t03 

11 The General Assembly, 
11 Taking note of the report of the Secretary­

General on the question of a United Nations 
postal administration (A/655) and of the report 
thereon of the Advisory Committee on Admin­
istrative and Budgetary Questions (A/66 3); 

11 Reque$l$ that : 
t1 1. The Secretary-General should endeavour 

to conclude arrangements with the Governments 
of the countries in which the main United Nations 
offices are situated for the issue of special or 
overprinted national postage stamps, embodying 
words or design approved by the Secretary­
General; 

t1 2. The Universal Postal Union should con­
sider the possibility of so amending its Consti­
tution that the United Nations might be directly 
affiliated as a member of that Union, in order to 
facilitate the creation of a United Nations postal 
administration, should that seem desirable at a 
la ter stage., 

He proposed the addition of a third para­
graph, read ins : 

t1 The Secretnry-General should pursue the 
enquiries and negotiations which he has already 
initinted, and in due time report to the General 
Assembly., 

Mr. Konusno (Union of Soviet Socialist Repuh­
lics) thought the draft resolution did not bring 
out sufficiently clearly the Advisory Committee's 
conclusion as to the impossibility of taking a final 
decision at the present time. Moreover, it would 
he worth while specifying that the decision was 
suhject to the reservation thot it should not 
involve the United Nations in a financialloss. 

Mr. MACHADO (Brazil) pointed out thal the draft 
resolution did not imply the establishment of a 
postal administration, but merely that the Sec­
retary-General would report in due time to the 
General Assembly. On the otl1er point, he was 
in favour of making it clear that the project 
should not rcsult in a Joss to the United Nations. 

ln reply to the United States representative, he 
said thal, as the Argentine proposai was im­
practicable fo r the moment it would no douht be 
wiser to limit action to arranging for the issues of 
special stamps. 

Mr. LirAuEn (Po land) thought thot, if the widest 
possible publici ty was wanted , the issuinu of 
special stamps should not he limited solely to 
those countries in wbich the United Nations had 

t1 La Cinquième Commission recommande à 
l'Assemblée générale d'adopter la résolution 
suivante : 

t1 L'Assemblée générale, 
tt Ayant pri1 note du rapport du Secrétaire 

général sur la question de l'administration 
postale des Nations Unies (A/6 55) et du rapport 
établi à ce sujet par le Comité consultatif pour 
les questions administratives ct budgétaires 
(A/663); 

t~Demarule : 
tt 1. Que le Secrétaire général s'efforce de 

conclure des arrangements avec les Gouverne­
ments des fays où sont situés les bureaux princi­
paux de 1 Organisation des Nations Unies en 
vue de l'émission de timbres nationaux spéciaux 
ou surchargés, dont le modèle ou la l é;~ende 
seront approuvés par le Secrétaire générlll; 

tt 2. Que l'Union postale universelle envisage 
la possibilité de modifier sa Constitution pour 
permettre aux Nations Unies de s'affilier direc­
tement à celte organisation en tant que membre, 
afin de faciliter la création d'une administration 
postale des Nations Unies, si l'on jugeait bon 
de créer éventuellement cette administration. 

Il propose l'addition d'un troisième parà:­
graphe ainsi conçu : 

11 Le Secrétaire général devrait poursuivre les 
enquêtes et les négociations qu'il a déjà enta­
mées et faire rapport en temps voulu à l'Assem­
blée générale." 

M. KonoucuKO (Union des républiques socia­
listes soviétiques) pense que ce projet de réso­
lution ne fait pas ressortir assez clairement 
l'opinion du Comité consultatif sur l'impossi­
bilité de prendre actuellement une décision 
définitive. Par ailleurs, il serait utile de préciser 
que cette décision comporte une réserve, c'est­
à-dire qu'elle ne doit pas se solder par un déficit 
financier pour les Nations Unies. 

M. M.1.cRADO (Drésil) fait observer que ce projet 
de résolution ne signifie pas que l'on établira 
une administration postale, mais simplement 
que le Secrétaire général fera rapport en temps 
voulu à l'Assemblée générale. Par ailleurs, il 
admet qu'on précise que cette opération ne doit 
pas se solder par un déficit pour les Nations 
Unies. 

En réponse à une remarque du représentant 
des États-Unis, le Rapporteur déclare que la 
mise en application de la proposition de l'Argen­
tine étant impraticable pour le moment, il 
vaudrait sans doute mieux se borner à organiser 
l'émission de timbres spéciaux. 

M. LmuEn (Pologne) pense que, si l'on veut 
obtenir une puhlici té aussi vaste que possible, 
il ne faudra it pas limiter les émissions de timbres 
spéciaux aux seuls pays où se trouvent les bureaux 
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main offices; agreements should he concluded 
with ali countries willing to do so. 

Mr. ARCE (Argentina) did not agree with other 
representatives tbat the United States of America 
sbould make a special contribution towards a 
United Nations postal administrat ion. Ail Mem­
ber States contributed towards the expenses of 
the United Nations and there was no reason why 
one or more of them should be asked to meet the 
expenditure of an independant postal administra­
tion. Besides, the agreement already signed 
hetween the United Nations and the United 
States of America provided for negotiations to set 
up a United Nations postal administration. 

With regard to the doubts apparenLly en­
tertained by the Universal Postal Union as to 
whether the United Nations could become a 
member, he believed that the Secretary-General 
should inform the Universal Postal Union that 
the United Nations bad the same rights in that 
respect as Member States. 

Mr. Arce fully agreed with the representative 
of France that an issue of United Nations stamps 
would be an undeniable moral advantage. It 
would be hard to find a better publicity medium. 
He also thanked the representatives of the United 
K.ingdom and Belgium for supporting the pro­
posai submitted by his delegation. 

The USSR delegation bad proposed to insert 
a paragraph providing that the adoption of the 
Argentine proposai should not entail financial 
loss to the United Nations. Mr. Arce pointed out 
that no one so far bad shown that the proposai 
would involve a financial deficit. On the con­
trary, advantage should be taken of the craze for 
stamp collecting. The experience of the League 
of Nations and the International Labour Otnce in 
that connexion gave grounds for optimism. The 
Argentine delegation would therefore oppose the 
USSR amendment. 

The representative of Poland bad suggested 
that the United Nations sbould negotiate not only 
with lbe United States of America but also witb aH 
those Member States who wished to issue special 
national postage stamps. That would only lead 
to complications in the future when the United 
Nations became a member of the Uni versai Postal 
Union. Negotiations should be opened with the 
United States Government since the United Na­
tions headquarters was in the United States; but 
that was a special case. 
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principaux des Nations Unies, mais passer des 
accords avec tous les Gouvernements qui se 
déclareront disposés à le faire. 

M. ARcE (Argentine) ne pense pas, comme l'ont 
envisagé certains représentants, que les États­
Unis devraient fournir une contribution spéciale 
pour le fonctionnement d'une administration 
postale de l'Organisation des Nations Unies. 
Tous les États Membres contribuent aux dépenses 
de l'Organisation, et il n'y a pas de raison pour 
que l'on demande à l' un ou plusieurs d'entre eux 
une subvention destinée à couvrir les dépenses 
entratnées par une administration postale indé­
pendante. D'autre part, l'accord déjà signé entre 
les Nations Unies et les États-Unis prévoit des 
négociations en vue d'établir une administ ration 
postale des Nations Unies. .· 

En ce qui concerne les doutes que semble 
avoir l'Union postale universelle quant à la possi­
bilité, pour l'Organisation des Nations Unies, 
de devenir membre de l'Union, le représentant 
de l'Argentine pense que le Secrétaire général 
devrait prouver à l'Union postale que l'Organi­
sation a, sur ce point, les mêmes droits que les 
États Membres. 

M. Arce est entièrement d'accord avec le repr~ 
sentant de la France sur le fait qu'une émission 
de timbres des Nations Unies donnerait à l'Orga­
nisation un avantage moral incontestable; on 
pourrait difficilement trouver un meilleur moyen 
de publicité. Il remercie également les rep*­
sentants du Royaume-Uni et de la Belgique de 
l'appui qu' ils ont accordé à la proposition pré­
sentée par sa délégation. 

La délégation de l'URSS a proposé d'insérer 
une clause aux termes de laquelle l'adoption de 
la proposit ion de l'Argentine ne devrait pas 
entra1ner de pertes financières pour l'Organisa­
tion. M. Arce fait observer que personne jusqu'ici 
n'a établi que ce projet se solderait par un déficit 
budgétaire; il faut au contraire profiter de la 
«folie philatélique" . A cet égard, l'expérience 
de la Société des Nations et du Bureau inter­
national du Travail est encourageante. La dél~ 
gation de l'Argentine s'opposera donc à l'amen­
dement proposé par la délégation de l'URSS. 

Le représentant de la Pologne a suggéré que 
l'Organisation des Nations Unies négocie non 
seulement av~ les États-Unis d'Amérique, mais 
avec tous les Etats Membres désireux de procéder 
à une émission de timbres nationaux spéciaux. 
Cela ne fera que compliquer les choses à l'avenir, 
lorsque l' Organisation sera membre de l'Union 
postale universelle. Il faut bien entamer des 
négociations avec le Gouvernement des États­
Unis, puisque le siège de l'Organisation sc trouve 
aux Etats-Unis, mais il s'agit là d'un cas parti­
culier. 
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The Argentine delegation was opposed to the 
insertion of the word « surcharged "· If the 
United Nations could not become a member of 
the Universal Postal Union and issue its own 
stamps, the whole proposai should be dropped. 

Mr. Arce proposed that the General Assembly 
should accept the United Nations postal admin­
istration in principle, but because of the 
technical difficulties against putting it into imme­
diate effect, it should request further study of the 
proposai. 

Mr. HstA (Vice-Chairman of the Advisory Com­
mittee on Administrative and Budi etary Ques­
tions) said that his Committee bad not taken into 
consideration the aspects of the problem men­
tioned hy the representative of Poland, but bad . 
merely recommended that negotiations should be 
carried on with the States in whose territory the 
main offices of the United Nations were situated, 
in order to reach an agreement similar to that 
which the League of Nations had signed with 
Switzerland. 

Mr. REY (Belgium) supported the draft resolu­
tion. He . proposed that the word «national» 
should he deleted from sub-paragraph 1 , since 
be believed that the negotiations might result in 
the issue of United Nations postage stamps. The 
words « sbould tbat seem desirable at a la ter 
stage" should also be deleted. That would 
enable the Committee to express its approval of 
the draft. 

Mr. MACHADO (Brazil) accepted the amendments. 

Mr. W. O. HALL (United States of America), 
basing his remarks on the report of the Secretary­
General, pointed out the administrative diffi­
culties involved in carrying out the plan. ln his 
opinion, the operation of that plan was more 
likely to end in a deficit than the plan which was 
visualized in the report of the Advisory Com­
mittee. 

Moreover, the deletion, accepted by the Rap­
porteur, of the word «national" seemed to him 
to be of no practical value wbatever. The postal 
laws of the United States, for example, forbade 
the sale of non-national stamps to the public. 

Mr. CoAPDELAINB (Canada) proposed an amend­
ment that the Secretary-General sbould be ready 
to conclude agreements involving no financial 
loss to the United Nations for the issue of special 
national stamps. 

Mr. t.'IAcaADO (Brazil) said that the deletion of 
the word «national" did not necessarily mean 
that there would be no question of national 
atamps. The amendment merely aimed at giving 
the Secretary-General greater freedom in his 
negotiations. Moreover, he proposed tbat ac-

La délégation de l'Argentine s'oppose à l'inser­
tion du mot «surchargés" . Si l'Organisation des 
Nations Unies ne peut pas devenir memLre de 
l'Union postale universelle et émettre ses propres 
timLres, il faudra renoncer à l'ensemble du 
projet. . 

M. Arce propose que l'Assemblée gé nérale 
accepte le principe de l'établissement d'une 
administration postale des Nations Unies, mais 
qu'en raison des difficultés techniques qui 
s'opposent à une réalisation immédiate, ell e 
demande que l'on procède à une étude plus 
approfondie de ce projet. 

M. Hsu (Vice-Président du Comité consultatif 
pour les questions administratives et budgé­
taires) déclare que le Comité n'a pas envisagé 
les aspects du problème auxquels le représentant 
de la Pologne a fait allusion, mais qu'il s'est 
borné à recommander la poursuite des négocia­
tions avec les États sur le territoire desquels se 
trouvent les bureaux principaux de l'Organisa­
tion, afin d'aboutir à un accord similaire à celui 
qui a été conclu avec la Suisse par la Société des 
Nations. 

M. Rn- (Belgique) approuve le projet de 
résolution. Il propose de supprimer, à l 'alin~a 1, 
le mot «nationaux" - car il pense que les négo­
ciations pourront aboutir à une émission de 
timbres des Nations Unies - ainsi que les mot::; : 
«si cette création apparaissait ultérieurement 
désirable n - ce qui permettrait ainsi à la Com­
mission d'exprimer son approbation du projet. 

M. MAcaADo (Brésil) accepte ces amendements. 

M. W. O. HALL (États-Unis d'Amérique) , 
s'appuyant sur le rapport du Secrétaire général, 
souligne les difficultés administratives auxquelles 
le plan risque de se heurter et estime que l'opéra­
tion se traduirait plus vraisemblablement par 
un déficit que celle qui est envisagée dans le 
rapport du Comité consultatif. 

Par ailleurs, la suppression du mot tt nationaux , 
acceptée par le Rapporteur lui parait dépourvu•! 
de toute portée pratique. En effet, les lois postales 
des États-Unis, par exemple, s'opposent actuel­
lement à la vente au public de timbres non 
nationaux. 

M. CuPDEL,UNE (Canada) propose un amende­
ment pt·évoyant que le Secrétaire général devrait 
être prêt à conclure des accords, n' entratna ut 
pas de pertes financières pour l'Organisation, e11 
vue de l'émission de timbres nationaux spéciaux, 

M. MACHADO (Brésil) précise que la suppression 
du mot tt nationaux " ne signifie pas nécessai­
rement qu'il ne s'agira pas de timbres nationaux. 
Cet amendement vise simplement à donner au 
Secrétaire général ·plus de latitude dans ses 
négociations. Par ailleurs, il propose. d'insérer 
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ceptance of the principle of setting up an m­
àependent postal administration should be m­
serted in the preamble of the resolution. 

Mr. Mo.'ioz (Argentins) proposed the following 
amendment to the preamble of the draft resolu­
tion : 11 approves in princip le the idea of setting 
up a United Nations postal administration" · 

Mr. RoscurN (Union of Soviet Socialist Repub­
lics) considered the amendment incompatible 
with the recommendations of the Advisory Com­
mittee. 

Mr. RonnicuEz FunEGAT (Uruguay) agreed with 
the Argentine delegation that the proposai could 
not he reduced to a mere matter of figures; 
account must also be taken of the moral benefit 
accruing to the United Nations. 

He asked the Rapporteur to suhmit to the 
Committee a new draft of the resolution taking 
account of the opinions expressed in the general 
discussion. 

The CIIAJBMAN considered that before the Rap­
porteur was asked to draft a final text for the 
approval of the Committee, it would he desirable 
to put to the vote the two points on which opinion 
seemed to he divided : ( 1) the Argentine proposai 
to add a preamble approving in principle the 
establ:shment of a United Nations postal admin­
istration; (2) the Canadian amendment provid­
ing that the execution of such a plan should 
involve no extra cost for the United Nations. 

Mr. BmwRn (Nnt.hPrbnrh.\ Am-Pnrl fh :lf th~ R:m-
' 1 v 1 

porteur should be asked to prepare a new draft 
resolution. ln his opinion it was desirable to 
make practical decisions; it did not y et sec rn 
possible to do so in the circumstances, and the 
Assembly could not prudently accept the principle 
of the plan until the conditions in which it could 
he put into execution were known exactly. 

Mr. HmEIIT (Haïti) agreed with the Argentine 
representative that it was desirable to give 
approval in principle. He proposed the insertion 
of a new paragraph invitinR the Secretary-General 
to continue the study of the question with a view 
to drawing up a practical plan involving no extra 
cost to the United Nations. 

Mr. ZuBIETA (Panama) ohserved that so far only 
the study of the technical and financial aspects of 
the plan had been undertaken. 'fhe Secretary­
Ceneral had suhmitted the conclusions of that 
study, and it was now necessary to undertake 
direct negotiations with the United States Gov-

dans le préambule de la résolution l'acceptation 
du principe de l'établissement d'une admi­
nistration postale indépendante. 

M. Muiioz (Argentine) propose l'amenclement 
suivant au préambule du projet de résolution : 
11approuve en principe l'idée d'établir une admi­
nistration postale des Nations Unies"· 

M. RosTCHtNE (Union des Républiques socia­
listes soviétiques) estime que ce dernier amende­
ment est incompatible avec les recommandations 
du Comité consultatif. 

M. RonnfcuEz FABREGAT (Uruguay) est d'accord 
avec la délégation de l'Argentine sur le fait que 
l'opération envisagée ne saurait être réduite 
à une simple question de chiffres; il faut tenir 
compte du bénéfice moral que l'Organisation 
en retirera. 

Le représentant de l'Uruguay demande au 
Rapporteur de soumettre à la Commission un 
nouveau projet de résolution qui tienne compLe 
des opinions exprimées au cours de la discussion 
générale. 

Le PnÉSIDENT estime qu'avant de demander au 
Rapporteur de rédiger un texte final susceptible 
de recevoir l'approbation de la Commission, il 
conviendrait de mettre aux voix les deux poinLs 
sur lesq uels l'opinion semble divisée : 1) la 
proposition de l'Argentine tendant à ajouter 
un préambule approuvant en principe l'établis­
semeut d'une administration postale des Nations 
Unies; 2) l'amendement du Canada précisant 
que 1' exécution de ce projet ne devra pas entral­
ner de frais supplémentaires pour les Nations 
Unies. 
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Rapporteur soit chargé de rédiger un nou ''eau 
projet de résolution. A son avis, il convient de 
prendre des décisions pratiques. Cela ne parais­
sant pas possible à l'heure actuelle en raison des 
circonstances, il e5t prudent que l'Asseml.rée 
n'accepte pas le principe du projet, tant que l'on 
ne connaîtra pas avec exactitude les conditions 
dans lesquelles il pourra ~tre mis à exécution. 

M. HIBERT (Haïti) reconnaît, avec le représen­
tant de l'Argentine, qu'il con\'ient de donner 
une approbation de principe. Il propose d'in­
sérer un nouveau paragraphe in,·itant le Secré­
taire (Jénéral à continuer les études en vue de la 
mise au point d'un projet pratiq ue n'iml'liquant 
pas de frais supplémentaires pour les ~ations 
Unies. 

M. ZunrETA (Panama) indique que l'on a jus­
qu'ici procédé seulement à l'étude des aspecta 
techniques et financiers du projet, étude rl ont le 
Secrétaire général a présenté les co11clusions. 
Il s'agit maintenant d'entamer des nér,ociations 
directes avec le Gouvernement des Etats-Unis 



ernment with a view to setting up a postal 
administration. The Secretary-Geoeral should 
be given the necessary powers to undertake such 
negotiations. 
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According to Mr. Hsa (Vice-Cbairman of the 
Advisory Committee on Administrative and Budg­
etary Questions) the problem consisted in 
dealing with tho technical difficulties indicated by 
the Secretary-General. It was diflicult to begin 
negotiations wbile conditions were so unfa­
vourable for carrying out the plan. 

ft was decided, by 21 votes to 7 with 16 absten­
tions, to recommend tltat the General Assembly at its 
present session should approve in principle the estab­
lishment of a United Nations postal administration. 

Mrs. WmsVEEN (Netherlands) said she bad 
abstained from voting because of the conclusions 
contained in the reports of the Secretary-General 
and the Advisory Committee. Her delegation 
would approve the plan when conditions were 
more favourable. 

Mr. CnAPDELAINio: (Canada) and Mr. JAcniN 
(Union of South Africa) agreed with the Nether­
lands representative. 

ft was decided by 30 votes to 10, with 4 absten­
tions, to ma/ce it clear that the carrying out of the 
plan should involve no financial loss to the United 
Nations. 

Mr. MACJuoo (Brazil) said that that last condi­
tion would apply only to the temporary solution 
of an issue of special stamps by the various 
Governments, and not to the United Nations 
postal administration proper. Moreover, no 
account would be taken in the first case of admin­
istrative expenses that might be borne hy the 
United Nations. 

l n reply to the CnAIRMAN, Mr. MuNOZ (Argentina) 
expressed his agreement to the retention in the 
draft resolution of the word « surcharged "· 

The meeting rose at 1.05 p. m. 

HUNDRED AND FIFrEENTH 
MEETING 

lfeld at the Palais de Chailwt, Paris, 
on Friday, 1 October 1948, at 3 p.m. 

Chairman : Mr. D. WttGnEss (Canada). 

25. Continuation of the consideration 
of tlte organization of a United 
Nations Postal Administration : re­
port of the Secretary • General 
(A/ 655 and A/ 663) 

The Cnun~ouN, referring to the resolution 
submitted hy the Argentine delegation regarding 

en vue d'établir une administration postale et 
de donner, à cette fin, au Secrétaire général 
les pouvoit·li néce!'saires. 

Selon M. HsrA (Vice-Président du Comité 
consultatif pour les questions administratives et 
budgétaires) , le problème consiste à s'attaquer 
aux difficultés techniques dont le Secrétaire 
général a montré l'existence. Il est difficile d'en­
tamer des néftociations tant que les conditions 
sont aussi défavorables à la réalisation de ce 
projet. 

Par 2 1 voix contre 7 , avec 16 abstentions, il est 
décidé de recommander à l'Assemblée générale d'acco,._ 
der, a tt cours de la présente session, son approbation 
de principe u l' étublùsernenl d'une administ1·ation 
postale des Nations Unies. 

Mme W!trEVEEN (Pays-Bas) déclare s'être abste­
nue au cours du vote à cause des conclusions des 
rapports du Secrétaire général et du Comi té 
consultatif. Sa délégation approuvera le projet 
lorsque les conditions seront plus favorables. 

M. CnAPoEtAINE (Canada) et M. JAcKLJN (Union 
Sud-Africaine) s'associent à cette déclaration. 

Par 30 t'QÏ.-t contre 10 , avec 4 abstentions, il est 
décidé de préc,:ser 1ue la réalis'ltion du pr'>j~t ne 
devra pas enfrrdner de pertes financières pour l' Orga­
nisation des Nations Unies. 

M. MACDAOO (flrésil) précise que cette dernière 
condition ne s'npoliquern qu'à la solution temTJo-· 
raire que serait l'émission de timbres snécinux 
par divers Gouvernements et non à l'arlmini<;tra­
tion postale des Nntions Unies proprement dite. 
En 011tre, il ne sera pas tenu compte dans le 
premier cas des frais administratifs que pour­
raient supporter les Nations Unies. 

En réponse au Pnf.smENT, M. Mu~oz (Argentine) 
se déclare dispo é à accepter que le mot tt sur­
chargés, soit maintenu dans le projet de réso­
lution. 

La séance est levée à 13 heures 05. 

CENT-QUINZIÈME SÉANCE 

Tenue au Palais Je Chaillot, Paris, 
le vendredi ["octobre 1948,à 15 heures. 

Président : M. L. Dana WtLGRBSS (Canada). 

25. Snitc de l'exam en de la f[ltestion •le 
l'organisation d'une administration 
postale des Nations Unies : r anporl 
du Secrétaire général (A/ 655 el 
A/ 663) 

Le Pnésm&N'T, en rappelant le pr~jet de ré~o­
lution présenté par la délégation de l'Argentine 




